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la Ville de Marseille et la préfecture redoutent, dès ce matin
et comme chaque année, l’abattage sauvage des moutons dans les
appartements. Ce qui est évidemment interdit. .

Les inquiétudes aujourd’hui seront d’autant plus grandes que
le grand centre d’abattage de Saint-Louis à Marseille (15e) ne
fonctionnera pas. Mis en place pour organiser le rite dans de
bonnes  conditions  d’hygiène,  il  permettait  de  sacrifier
plusieurs centaines de moutons sous le regard des services
vétérinaires et des élus.

Mais l’opération avait un coût (autour de 70.000€) supporté
par la Ville qui, si elle a toujours affirmé être aux côtés
des musulmans, n’était pas très enchantée à l’idée de mettre
la main à la poche. La Ville a quand même voté une subvention
de 30.000€.

Mais les chevillards voulaient qu’elle apporte, comme chaque
année,  son  aide  technique  (chapiteau,  barrières  etc…).  Le
compromis n’a pas été trouvé. Les 200 000 musulmans de la
région  marseillaise  pourront  néanmoins  se  rabattre  sur  la
dizaine de sites agréés par la préfecture.
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